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LES GARDIENS DE LA PAIX SUR LE TERRAIN
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Les gardiens de la paix
QUAND PRÉVENTION RIME 
AVEC SÉCURITÉ

Focus sur les missions de ces équipes sur le terrain au 
quotidien, et au service de tous. 
Rencontre avec Olivier Dufour, coordinateur des gardiens 
de la paix.

■  On a désormais 
l’habitude de voir des 
gardiens de la paix, 

habillés en mauve, sillonner la commune. Mais quelles 
sont leurs missions ? 
Elles sont multiples… Leur présence est rassurante, y 
compris dans les parcs, artères commerçantes, arrêts 
de bus et stations de métro,… et sécurisante aux abords 
des écoles. Ils contribuent à établir un lien entre les 
citoyens et l’administration communale. Les gardiens 
de la paix sont quinze, qui travaillent notamment à 
faire respecter le règlement général de police et cinq 
d’entre eux sont d’ailleurs agents-constatateurs, donc 
habilités à dresser des constats en cas d’infractions à ce 
règlement. Ils sont également gestionnaires de quartier 
et contribuent à relayer les soucis techniques constatés 
en voirie et les préoccupations des riverains. 

■  Est-ce à dire que les gardiens de la paix ont aussi 
dans leurs attributions principales celle d’assurer la 
sécurité des enfants, jour après jour ?
Tout à fait. Ils font traverser les enfants aux abords des 
écoles, accompagnent les rangs, luttent contre le racket 
et le harcèlement. Ces contacts créent des liens, et l’en-
fant devenu ado pourra se tourner vers le gardien de 
la paix pour se renseigner ou trouver une personne de 
confiance.
J’ajouterai qu’ils sont en contact avec Child Focus lors 
de disparitions inquiétantes et collaborent au quotidien 
avec la zone de police Montgomery. 

■  En tant que citoyen, si j’ai constaté des dégradations 
sur du mobilier urbain ou trouvé un tas d’immondices 
près de chez moi, puis-je leur en faire part quand je les 
croise ? 
Absolument ! Quand un gardien de la paix tapote sur 

son GSM, il travaille  ! Il encode via une application 
les soucis de propreté publique, le mobilier urbain 
dégradé, les trottoirs défoncés,… Ensuite, tous les ser-
vices chargés d’intervenir dans l’espace public (voirie, 
propreté, espaces verts,…) se mobilisent pour solution-
ner les problèmes constatés. Les gardiens de la paix 
se déplacent aussi à vélo ou en métro pour gagner en 
mobilité et en rapidité.

■  On entend parfois des commentaires du genre « les 
gardiens de la paix ne font que se promener les mains 
dans les poches »…
Dommage que ce soit parfois l’image que certains 
retiennent de cette fonction, mais le côté positif, c’est 
qu’on les ait vus ! Effectivement, ils se « promènent » 
dans la commune, parce que c’est là l’essence même 
de leur mission : être présents sur le terrain dans un 
souci de prévention, attentifs à ce qui se passe en voirie, 
visibles, et disponibles, à l’écoute des habitants. Ils sont 
dehors par tous les temps et sont un maillon important 
du vivre ensemble dans notre commune.
Mais est-ce donc si grave d’avoir parfois les mains en 
poche ?
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■  En tant que coordinateur, quelle est la réalisation 
dont vous êtes le plus satisfait ?
La professionnalisation de la mission, depuis la créa-
tion des gardiens de la paix, suite à la loi de 2007. 
Et Woluwe-Saint-Lambert a recruté des gardiens de 
la paix dès la mise en place de ce dispositif. Avant, 
ils s’appelaient stewards. Et j’ai vécu tous ces chan-
gements très positifs  : uniformes, matériel, forma-
tions,… C’est vraiment une belle reconnaissance !

■  Pourriez-vous évoquer une situation qui vous a 
ému ?
C’était en début d’année, lorsque le prix Wolustar 
2019 a été attribué à l’équipe des gardiens de la paix. 
C’est un prix, individuel et par équipe, décerné au 
sein du personnel communal, à celles et ceux qui se 
sont distingués durant l’année écoulée par la qualité 
de leur travail. C’est avant tout une belle reconnais-
sance pour les prestations qu’ils effectuent au quoti-
dien, tout au long de l’année. Je pense sincèrement 
qu’ils le méritent et cela m’a fait plaisir autant qu’à 
eux !

■  Quelle est la différence entre le gardien de la paix 
et l’inspecteur de quartier ? 
Ce sont des métiers différents. L’inspecteur de quar-
tier est avant tout un policier, très présent dans les 
quartiers pour être au plus près de la population. Le 
gardien de la paix est essentiellement orienté « pré-

vention », même si certains d’entre eux dressent des 
constats, notamment liés au stationnement gênant 
voire dangereux, parce que cela met en difficulté les 
usagers faibles.

■  A l’avenir, à quel type d’actions les citoyens 
peuvent-il s’attendre de la part des gardiens de la paix ?
L’accent va être mis sur la lutte contre les incivilités. 
C’est problème important, car certains comporte-
ments ne sont pas admissibles. 
Cela dit, d’autres campagnes d’information sont 
menées très régulièrement: lutte contre les déjec-
tions canines et distribution de sacs, stationnement 
gênant, respect du code de la route aux abords des 
écoles, respect des emplacements de stationnement 
pour personnes à mobilité réduite,… Toujours dans 
un souci de prévention. ❙


